
Compagnie Vivre dans le feu

56, rue de la Roquette

75011 Paris

06 82 40 63 83

vivredanslefeu@gmail.com

1

mailto:Vivredanslefeu@gmail.com
mailto:Vivredanslefeu@gmail.com


URFAUST

d’après la version Faust primitif de Goethe

Traduction : Pascal Paul-Harang

Mise en scène : Louise Lévêque

Collaboration artistique : Mattia Scarpulla

Avec : 

Adrien Béal

Laurent Chauzain

Pauline Clément

Hélène Defline

Céline Dely

Louise Lévêque 

distribution en cours

Une production de la Compagnie Vivre dans le feu

Avec le soutien du Granit, scène nationale de Belfort.

Contact:                                                                                                         
! ! ! ! ! ! ! ! ! !

Louise Lévêque

vivredanslefeu@gmail.com

06 82 40 63 83

2

mailto:vivredanslefeu@gmail.com
mailto:vivredanslefeu@gmail.com


La Compagnie Vivre dans le feu

Projet artistique : 

Deux éléments essentiels pour faire du théâtre : des textes, des comédiens. 

La compagnie rassemble ainsi des jeunes comédiens qui font le pari de se confronter aux grands 

textes. Le centre de notre démarche est de considérer l’acteur comme un être debout, face aux 

autres, et dont l’une des missions est de faire entendre la parole des poètes et les questions qu’ils 

nous posent. 

La langue est au centre de notre travail et nous permet de comprendre que la littérature n’est pas 

seulement une pensée, mais qu’elle devient physique, concrète, matière quand elle passe par le 

corps d’un acteur. 

Dire de la poésie pour en faire circuler la matière. 

Historique de la compagnie :

2008:

Création de la compagnie Vivre Dans le Feu

2008-2009:

Création et présentations du spectacle Les Salamandres dansent... 

Spectacle autour de la poète russe Marina Tsvetaeva, 

Mis en scène par Louise Lévêque

Sous le regard de Mattia Scarpulla.

Avec Pauline Clément, Hélène Defline, Louise Lévêque

! !

Juin 2008: Regard du cygne - Paris

Novembre 2008: Chez Malavika - Paris

Juin 2009: Regard du cygne - Paris

Spectacle en cours de diffusion

Lectures publiques : 

Inauguration de la médiathèque de la Cité Nationale de l’Histoire de l’Immigration, mise en espace 

de textes de Le Clezio, Linda Lé, Mouloud Feraoun, Marguerite Duras... (Avril 2009)

Lecture des textes de Daniel Maximin, Nourredine Saadi, et de Jean-Luc Raharimanana dans le 

carde d’une rencontre sur la littérature francophone et l’histoire à l’université de la Sorbonne. (Mai 

2009)

Tous les mois depuis avril 2009 Les Lectures improvisŽes de Vivre dans le feu au Polichinelle.
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Note dÕintention

Pourquoi l’Urfaust? 

Urfaust signifie en allemand Faust primitif. Il existe trois textes de Faust: l’Urfaust, Faust I et Faust 

II. Le Faust I est le texte le plus connu et le plus adapté, il est le texte du pari entre Dieu et le 

Diable, du drame de la connaissance, de la nuit de Walpurgis, de la tragédie de Marguerite...

L’Urfaust est l’oeuvre d’un Goethe étudiant, il a 25 ans et commence un travail qui l’accompagnera 

toute sa vie. Cette version est très proche de celle qui la suivra mais elle est plus directe, la tragédie 

est au centre de la pièce, la langue est plus simple, parfois même grossière, les personnages ont une 

énergie de vie extrêmement forte et Goethe s’amuse avec la vulgarité et l’indécence. Le plaisir du 

sacrilège est toujours présent dans ce texte. 

Monter l’Urfaust est un défi, celui de s’attaquer à un mythe, en choisissant cette version, on suit les 

questionnements d’un Goethe encore étudiant, réglant ses comptes avec le monde qui l’entoure, 

cherchant, comme Faust, à comprendre ce que doit être sa vie. 

A suivre tes dŽsirs ici-bas je mÕengage. 
      MŽphistophŽl•s ˆ Faust

Avec l’Urfaust, j’ai choisi de questionner le désir sous ses différentes formes. Le personnage de 

Méphistophélès est au centre de cette thématique. Etre incapable de désir, Méphistophélès est 

pourtant celui qui cristallise ceux des autres personnages de la pièce et les met ainsi en action. 

! ! ! ! Etre ne sufÞt plus ˆ lÕhomme          il lui faut
! ! ! ! Etre autre!      Ainsi
! ! ! ! SÕexerce la souverainetŽ de lÕesprit.
! ! ! ! ! ! ! ! ! Aragon

Deux existences se rencontrent. Celle de Faust, obsédé par ce qui lui échappe, par ce qu’il n’a pas 

vécu, ce qu’il n’a pas compris, ce qu’il n’a pas vu, confronté à la vanité de sa propre vie, et celle de 

Marguerite, jeune femme prête à aimer, à perdre ses proches et son âme pour son amour. La 

tragédie naît alors du fantasme, fantasme de vie, d’amour, qui rencontre la réalité, celle de la vie et 

de l’amour de Marguerite.

                             Nous allons vers lÕab”me avec tout notre •tre, ‰me et corps.
                                                                        Bernanos

Et si Méphisto n’était plus simplement le diable mais une figure de nous-même, cette partie que l’on 

rejette mais qui parfois nous pousse à l’action ? Faust cherche quelque chose dont il n’est pas 

certain, il a besoin d’une figure qui donnera corps à cette part de lui-même qu’il refuse mais qui le 

pousse à agir.

Si plus tard Goethe précise sa pièce avec la maturité de toute sa vie d’écrivain, l’Urfaust est un texte 

qui pose des questions de jeune homme devant sa vie à venir et devant les choix et les engagements 

qu’il devra suivre. C’est à ces questions que nous voulons nous confronter en tant que jeunes 

comédiens et metteurs en scène s’engageant aujourd’hui dans un parcours artistique. 
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LÕŽquipe artistique 

Louise Lévêque

Louise Lévêque commence son parcours théâtral dans le cadre de formations proposées par le 

Granit,la scène nationale de Belfort. Après des études de sciences économiques et politiques, elle 

décide de se consacrer au théâtre. Elle suit une formation au Magasin, lÕAtelier du chemin à Paris, 

ainsi qu’au conservatoire du VIIIe arrondissement de Paris sous la direction d’Elisabeth Tamaris, 

Jean-Claude Durand et de Marc Ernotte.

Elle a joué dans Guybal Velleytar de Witkiewicz, mis en scène par Abbés Zahmani et Azize 

Kabouche, dans La MŽprise de Marivaux, mis en scène par Alison Hornus et Azize Kabouche, puis 

a interprété le rôle d’Hermione, dans Le Conte dÕhiver de Shakespeare, mis en scène par Camille 

Nesa. En 2007, elle joue Charlotte dans Les DŽbutantes de Yann Reuzeau à la Manufacture des 

Abbesses. 

Elle écrit la pièce Nessy à l’occasion d’un concours d’écriture et le met en scène en 2008. 

Avec la compagnie Vivre dans le feu, elle met en scène et joue dans le spectacle Les Salamandres 
dansent..., d’après la poète russe Marina Tsvetaeva.

Mattia Scarpulla

Mattia Scarpulla a ŽtudiŽ la danse et lÕŽcriture dramaturgique en Italie, en Belgique et en France. Il 
Žcrit des textes en prose et en vers en italien. De la pratique ˆ la thŽorie, il sÕintŽresse ˆ lÕart 
contemporain comme moyen de rŽflexion sur la sociŽtŽ. Il a participŽ comme regard extŽrieur ˆ la 
crŽation RAW.A.R. (2009) de la compagnie de danse Lanabel, Annabelle Bonnery et Fran•ois 
Deneulin (MC2/Grenoble, Le Pacifique/Grenoble, Mains dÕOeuvres/Saint-Ouen). En collaboration 
avec le chorŽgraphe Ciro Carcatella, et avec le soutien de lÕespace Catastrophe et de lÕacadŽmie de 
Moolenbeek de Bruxelles, et du Centre de recherche universitaire de la danse de Turin, il m•ne 
depuis 2008, des laboratoires de recherche autour de la thŽmatique Danse-mati•re, qui aboutiront  ̂  
des confŽrences dansŽes entre juin et octobre 2009 (Turin, Naples, Nice, Bruxelles, Paris). De 1999 
ˆ 2003, il a participŽ comme danseur-acteur et comme Žcrivain ˆ des crŽations de danse-thŽ‰tre de 
la compagnie E-Le-Menti, Turin, Italie. De 2007 ˆ 2008, il a ŽtŽ chercheur en danse au Centre 
national de la danse (CND)Ð Pantin/ CitŽ-des-Arts - Paris. Il collabore avec lÕuniversitŽ de Nice et 
de Turin pour ses recherches de th•se. Il est AttachŽ dÕEnseignement et de Recherche (Ater) ˆ 
lÕuniversitŽ de Rouen. ConfŽrencier, il Žcrit par ailleurs des articles pour des revues fran•aises, 
italiennes, belges et roumaines. Il a publiŽ la recueil de poŽsie col fiato, San Cesario di Lecce, Žd. 
Manni, 2005. Il travaille avec la Cie. Vivre dans le feu depuis sa crŽation.

Adrien Béal

Adrien Béal est comédien et metteur en scène. Après avoir suivi un cursus universitaire à 

l’Université Paris III et plusieurs stages en jeu et en mise en scène, il intègre en 2004 la Cie Entrées 

de Jeu (direction Bernard Grosjean), spécialisée dans le théâtre forum, avec laquelle il joue une 

centaine de représentations par an. Il joue également dans une adaptation pour acteur et marionnette 
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de Big Shoot de Koffi Kwahulé, spectacle mis en scène par Lélio Plotton, et présenté, entre autres 

depuis 2004, au Théâtre aux Mains Nues, à la BIAM (La Villette) et au Lavoir Moderne Parisien 

(Festival Anima Kwahulé).

En tant que metteur en scène, Adrien Béal est artiste associé au Théâtre de Vanves. Il y a présenté 

depuis 2006 ses mises en scène de Dissident, il va sans dire de Michel Vinaver, Une nuit arabe de 

Roland Schimmelpfennig, Le Canard sauvage de Henrik Ibsen, ainsi que plusieurs lectures (textes 

de Guillermo Pisani, Oriza Hirata, Roland Schimmelpfennig).

Il anime régulièrement des ateliers de théâtre depuis 2001 (milieu scolaire, universitaire), et 

ponctuellement des stages de formation (Ifac). En 2009, Adrien Béal est assistant à la mise en scène 

de Guillaume Lévêque (Nina, cÕest autre chose, Michel Vinaver, Théâtre de la Colline).

Laurent Chauzain

Laurent Chauzain débute le théâtre en intégrant les ateliers de théâtre à la faculté de Toulon-Var. Il y 

crée une première compagnie universitaire. Il y joue notamment «"Macbett"» de Eugène Ionesco 

mise en scène par Laurent Ziveri dans la programmation du festival «"In Situ"» de Carqueiranne. 

Dans ce même cadre, il joua le duc d’Albany dans «"Le Roi Lear"» de William Shakespeare avec ce 

même metteur en scène. En parallèle il suit les cours d’art dramatique au Conservatoire du 8ième ardt 

de la ville de Paris avec Elisabeth Tamaris durant trois ans. Au terme de cette formation, son 

expérience théâtrale s’ enrichie de spectacles, de stages de chant, de danse de mime. Il joue 

notamment dans une adaptation de «"Viva la Muerte"» de Fernando Arrabal au théâtre de la ville 

d’Hyères mise en scène par Alexandre Dufour"; dans «"Antigone"» de Sophocle dans le rôle du 

Coryphée (coproduction avec le Théâtre 13-Paris) dans laquelle il a codirigé la mise en scène"; dans 

« "Pour l’Amour de Phèdre "» de Sarah Kane, mise en scène par Patrice Riera pour le rôle du 

médecin et du prêtre au  Lavoir Moderne Parisien. Il jouera à l’automne «"Anéantis"» de Sarah Kane 

dans une mise en scène de Jean Antoine Marciel dans ce même théâtre.

Pauline Clément

Pauline Clément commence sa formation au cours Florent sous la direction de Maxime Petchau, 

David Clavel et Antonia Malinaova. Elle suit en parallèle une classe d'improvisation avec Pétronille 

de St Raph.. Dans le cadre des projets de fin de " cursus " du cours Florent, elle joue dans 

une"création":"''Amour fous'' et dans une adaptation théâtrale du film ''Foor roms'' de Tarentino."

Elle étudie au "conservatoire "du "VIIIe arrondissement de Paris depuis septembre 2007 sous la 

direction d’Elisabeth Tamaris, Jean Claude Durand et Marc Ernotte."

En 2009 elle joue dans''Les Quatre Þlles!du docteur TchekhovÕ', écrit et mis en scène par Eugénie 

De Bohent, ainsi que dans Les Salamandres dansent... avec la Compagnie Vivre dans le feu.

Hélène Defline

Hélène Defline commence sa formation théâtrale en suivant l’enseignement de différents cours, 

ateliers et stages (travail du comédien avec John Strasberg, clown avec le Licedei, etc.) avant 

d’intégrer en 2004 la classe d’art dramatique du  Conservatoire du VIIIe arrondissement de Paris, 

sous la direction d’Elisabeth Tamaris. Elle continue à s’orienter vers un travail de la scène 
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pluridisciplinaire, comprenant aussi bien une base corporelle (masque, clown…) et l’interprétation 

de textes, mais également vers des recherches dramaturgiques à travers divers assistanats (mise en 

scène, costumes, scénographie…). 

S’investissant avec différentes compagnies, elle a l’occasion de travailler comme comédienne 

Shakespeare (Le Songe dÕune nuit dÕŽtŽ, Peines dÕamour perdues), Tchekhov (La Cerisaie), 
Bergman (Peinture sur bois), Peter Weiss (Marat Sade), Edward Bond (CafŽ), Sarah Kane (4.48 
Psychose), mais aussi Roald Dahl (James et la grosse p•che, SacrŽes sorci•res). 
En 2009 elle joue dans la création de Ludovic Huart, JÕai trouvŽ une pelle pour enterrer ma poupŽe, 

au théâtre de Charleville-Mézières, dans lequel elle est comédienne et marionnettiste, ainsi que dans 

Les Salamandres dansent... avec la compagnie Vivre dans le feu.

Céline Dely

Après une formation théâtrale franco-belge, d’abord à l’Académie des Arts de Bruxelles, classe de 

Sylvie Steppé, et à l’Institut des Arts de Diffusion (Belgique), puis au Conservatoire Municipal du 

8e arrondissement de Paris, classe d’Elisabeth Tamaris, elle obtient à l’Université Paris III une 

licence professionnelle « "Pédagogie de la transmission théâtrale "», puis une maîtrise d’Etudes 

Théâtrales.  A ces activités s’ajoutent des formations en danse et en chant. En tant que comédienne, 

Céline DELY travaille sur des projets variés et pluridisciplinaires allant de la pièce contemporaine - 

Animal, de Roland Fichet, expérience de mise en scène dirigée par Antonio Calone et Frédéric 

Fisbach, au court-métrage - Cocktail Mazel Tov, dirigé par Maxime Pistorio et Benoît Mariage, en 

passant par le théâtre de marionnettes -  Le Pont de Pierres et la Peau dÕImages, de Daniel Danis. 

Parallèlement à ces créations ponctuelles, Céline DELY travaille depuis 2005 au sein de la 

compagnie EntrŽes de Jeu, spécialisée dans les interventions théâtrales et les ateliers de pratique 

artistique, et a créé en 2006 sa compagnie de théâtre de marionnettes, La Compagnie des Choses.   

 

Contact : Louise Lévêque

56 rue de la Roquette

75011 Paris 

vivredanslefeu@gmail.com

06 82 40 63 83
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